
Cette structure intergou-
vernementale est chargée
de l’orientation, de l’har-
monisation et du suivi des
politiques forestières et en-
vironnementales en
Afrique centrale. Elle super-
vise, coordonne les actions
et initiatives en matière de
gestion des ressources na-
turelles et de l’environne-
ment.

LA gestion concertée desforêts en Afrique centralea amené les chefs d’État etde gouvernement à créeren 1999, la Commissiondes forêts d’Afrique cen-trale (Comifac). Selon sonnouveau secrétaire exécu-tif, Raymond NdombaNgoye, la Comifac est uneinstitution intergouverne-mentale qui a pour mis-sions l'orientation, ladécision et la coordinationdes actions et initiativessous-régionales en ma-tière de conservation et degestion durable des éco-systèmes forestiers. Sonplan d’action s’appuie surun traité, un plan deconvergence, un mandatde l’équipe dirigeante etles organes. Le Burundi, le Cameroun,la Centrafrique, le Congo,le Gabon, la Guinée équa-toriale, Sao Tomé et Prin-cipe et le Tchad sontmembres de la Comifac,qui est dotée de trois prin-cipaux organes : le Som-met des chefs d’État et degouvernement,  le Conseildes ministres et le Secré-tariat exécutif. Au niveau local, des coor-dinations nationales ontété mises en place en vuede servir de relais au Se-crétariat exécutif et d’ap-puyer le suivi de la mise enœuvre du Plan de conver-gence.Pour ce qui est du traité, ila été signé par les chefsd’État et de gouvernement
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NE le 28 octobre 1957 à Mbigou, dans le département de laBoumi-Louetsi (province de la Ngounié), Raymond NdombaNgoye fit ses études primaires à l’école privée protestantede Bongolo (Lébamba) où il décroche son Certificat d’étudesprimaires et élémentaires. Il intègre ensuite le collège évan-gélique de Bongolo, puis le lycée d’État de Ndendé, où il ob-tient son baccalauréat D en 1976. C'est à l'Institut d'enseignement supérieur de Bacau en Rou-manie qu'il s'inscrit et sort ingénieur diplômé des eaux etforêts.De retour au bercail en 1984, il est affecté au ministère desEaux et Forêts. De 1984 à 1987, il est chargé d’études à la di-rection de la Production forestière. De 1987 à 1990, il estchef de service de la gestion du domaine forestier hors de lazone d’attraction du chemin de fer, cumulativement avecses fonctions d'enseignant vacataire à l’École nationale deseaux et forêts du Cap Estérias en technologie du bois et xy-lologie. De 1994 à 2000, il est directeur des études au seinde la même institution de formation. De 2000 à 2005, il est muté à la direction générale des Eauxet forêts en qualité de directeur des Études et de la Docu-mentation, puis comme directeur de la Production fores-tière.De 2005 à 2009, Raymond Ndomba Ngoye occupe la fonc-tion de secrétaire exécutif adjoint de la Commission des fo-rêts d’Afrique centrale (Comifac), avant d'être promusecrétaire exécutif, au terme de l'élection de novembre der-nier. Il assume désormais ses charges depuis son poste àYaoundé au Cameroun.

… Et aussi
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Raymond Ndomba
Ngoye : un homme

d’expérience à la tête
de la Comifac   

Le nouveau secrétaire exécutif de la Comifac, 
Raymond Ndomba Ngoye.
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Conclave des chercheurs sur 
les questions forestières.
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La conservation et la gestion durables des écosystèmes forestiers est la mission principale de la Comifac.
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L'éducation des jeunes à l'environnement occupe une
place de choix dans les programmes de la Comifac.
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de dix pays en 2005. Cetraité est entré en vigueurdeux ans après, en janvier2007. Ainsi, la Comifacpasse de  «Conférence desministres en charge des fo-rêts d’Afrique centrale» à«Commission des forêtsd’Afrique centrale», qui de-vient ainsi le cadre juri-dique devant régir lacoopération sous-régio-nale dans le domaine de laconservation et de la ges-tion durable des écosys-tèmes forestiers du Bassindu Congo.S’agissant du plan deconvergence, c'est la plate-forme commune sur la-quelle les différents Étatssignataires conviennent des’entendre pour engagerdes actions nationales etsous-régionales en faveurde la conservation et de lagestion durable. 
DIFFÉRENTS AXES• Auregard des mutations dusecteur forêts-environne-ment, ce plan a été réviséet validé en Conseil des mi-nistres de juillet 2014. Ilprend en compte les prio-rités nationales et sous-ré-gionales en matière degestion, pour traduiredans les faits les résolu-tions de la déclaration deYaoundé en mars 1999. Ceplan est composé de sixaxes prioritaires et de trois

axes transversaux; L’axe 1 repose sur l’har-monisation des politiquesforestières et environne-mentales; L’axe 2 s’appuie sur la ges-tion et valorisation dura-bles des ressourcesforestières; L’axe 3 tient compte de laconservation et de l'utilisa-tion durable de la diversitébiologique; L’axe 4 traite de la luttecontre les effets du chan-gement climatique et de ladésertification; L’axe 5  traite du dévelop-pement socio-économiqueet de la participationmulti-acteurs;Enfin, l’axe 6 se concentresur les financements dura-bles. Par contre, l’axe transver-sal 1 vise la formation et lerenforcement des capaci-tés, l’axe transversal 2concerne la recherche-dé-veloppement et l’axetransversal 3 se penchesur la communication, lasensibilisation, l’informa-tion et l'éducation.Par ailleurs, conformé-ment au traité, il est prévuun forum sous-régional etdes fora nationaux commecadre de concertationentre toutes les partiesprenantes, pour assurer lesuivi-évaluation de la miseen œuvre de la déclaration

de Yaoundé. Depuis octobre 2007, laconférence des chefs d’Étatde la Communauté écono-mique des Etats del'Afrique centrale (CEEAC)a accordé à la Comifac lestatut d’institution spécia-lisée. Le secrétariat exécu-tif est l’organeopérationnel chargé d’as-surer la coordination de lamise en œuvre des activi-tés de la Comifac et de sonplan de convergence. Lors de la dernière réu-nion tenue à Kigali auRwanda, du 28 au 30 no-vembre 2016, l’équipetechnique a été élue. Notrecompatriote RaymondNdomba Ngoye été porté àla tête de cette institution,au poste du secrétaire exé-cutif (lire par ailleurs).Gervais Ludovic itsouaMadzous du Congo a étépromu secrétaire adjointet Ekane Cosmas Nzou-bontane du Cameroun, di-recteur administratif etfinancier.Dans le cadre de la mise enœuvre du plan de conver-gence, la Comifac collaboreavec la Conférence sur lesécosystèmes des forêtsdenses et humidesd’Afrique centrale (CEF-DHAC), l’Agence intergou-vernementale del’information environne-mentale (Adie), l’Organisa-

tion pour la conservationde la faune sauvage enAfrique (OCFSA) dans lecadre de la gestion de labiodiversité et de la ges-tion des aires protégées, leRéseau des aires protégées
d’Afrique centrale (Rapac),l’Organisation africainedes bois (OAB) en matièred’économie forestière, decertification et de com-merce des produits fores-tiers.


